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"UTRAIT DU PRINCE NAPOLÉON

L Prince tient de sa mère par la dou-cour de son caractère. Tous ceux qui
'ut approché, soit durant le règne de son

) Soit depuis son exil, ont été frappés
sa figure ouverte, de sa grande intelli-

gen8 et de la franchise de ses manières.
teL Prince fut placé pendant quelque
p sous la direction d'un professeur

rançais, M. Francis Monnier, qui ne man-
quait pas d'une certaine habileté, mais qui
vait le désavantage d'être extrêmement

• Ce gentleman s'était mis dans la
qu'il ferait de son élève un empereurdho he, et il s'efforçait de le pénétrer

il aximes qui paraissaient empruntées à
»llPde Rousseau.

iJa jour, le prince ayant été admis, au
Ote8rt, à un dîner de la Cour, stupéfiaaut e asSistance en disant à un archiduc

ahteich

Yous avez les idées de l'ancien ré-
, prince, mais elles ont fait leur

lu . Le peuple est un océan : si vousésistez, il vous emporte.

péals une autre occasion, le prince im-
d'ans s. rendant au bois de Boulogne
ler àSa voiture, vit un jeune garçon rou-

tere en tombant du strapontin d'un

pied i et. Il fit arrêter sa voiture et mit

bed,, terre pour voir si l'enfant était
t •Sa chute n'avait eu aucune gra-

vié,et le prince impérial, après avoir
fll1brassé l'enfant, ajouta: "Vous direz
a Père que le fils de l'empereur vouserbrass'é.»q

pon!.non, je ne le lui dirai pas, ré-
X 'it l'enfant, car papa dit toujours que

one-st une canaille.

la (e qui blessait le plus le prince durant
tio pagne de 1870, c'étaient les accusa-

portées contre son père.
oo ommeil écrivait un jour quelques

1 da Sur une feuille de 1apier, sa mère
udemanda ce qu'il faisait.

que prends note des noms des hommes
r .usinsultent, car je pense que je
eux aiquelque jour mon compte avec

d e temps après, cependant, il jeta-lse aufeu.

VARIÉTÉS

r Petit employé de ministère qui vient de
esa retraite :

là "Olnent, vous avez rempli ces fonctions-
ant trente ans ?

O Ployé, d'un ton solennel
Juq î &'a ,nsieur; j'ai voulu les remplir...la le

qUe e s amis et collaborateurs se plaint de
en0t. s ariages se concluent trop rapide-

e toujours, cependant.
P.o,r ièrement, un jeune homme est présenté

A première fois dans une famille bourgeoise.
Pent ne sa visite est-elle terminée, que le pré-

e demande au père:
c's.Plait-il comme gendre ?

aieneet.
t ors, il peut vous faire sa deInande de-

se redresse, et rappelant le marieur
Cnvenances :-elain ? Y pensez-vous ?... Après demain!1

Un, d %*
Pr te nos bons myopes va chez un opticien
etaient anger les verres de ses lunettes, qui

6rodeenldus insuffisants. On lui donne le
i. _, au-dessous.e se numéro-là, dit-il, qu'est-ce que

tes ci dit l'opticien, en montrant d'autres

0aprèsm

Apaprès ? dit le myope d'un air anxieux.
e ches dame, après, vous prendrez... un

Ca aptiste, je vous avais dit de m'acheter un

er ;Pourquoi donc eni avez-vous acheté

eter dais vous dire, madame : comme le pa-
te ure un pe~u loin, j'en ai pris tout de

pajmeu viennent au monde.

lÞries raisons de famille inutiles à déve-
atre et" ils sont aussitôt séparés l'un de

l'et levés dans des pays différents.
lat ns après, il se rencontrent fortuite-

frp(nr la première fois, et sont tous deux
~Pard eur ressemblance mutuelle.

~!aat °:1 monsieur, dit l'un en'se découvrant '0 J 5 u ebqenu ossme
semble que nous nous sommes

Pa 1elue part ?

CONSEILS UTILES

Ou nous demande d'indiquer le moyen de faire
ponsser les cils et les sourcils.

Il faut les humecter souvent d'eau froide. On
les verra bientôt croître en épaisseur et en lon-
gueur. Les Irlandaises doivent leurs longs cils
irisés à ce cosmétique inoffensif. Nous avons
donné, ici même, une autre recette particulière
à la verte Erin, pour l'obtention de ces cils bien
fournis ; c'est d'en couper l'extrémité à tout en-
fant qui a atteint le quinzième jour.

Un grand nombre de personnes ne peuvent
dormir la nuit, à cause du froid qu'elles res-
sentent aux pieds, et cela souvent malgré les
secours d'une boule d'eau chaude.

Ces personnes devront, avant de se mettre au
lit, se plonger les pieds dans de l'eau froide et
les faire frotter ensuite par'un gant à massage.
Cela amènera une réaction, provoquera la circu-
lation du sang et permettra de dormir sur les
deux oreilles, depuis le couvre-feu jusqu'au pa-
tron-minet.

Il arrive qu'un animal, chien ou chat, se soit
frotté contre nos vêtements et y ait laissé des
poils, inconvénient que produit également un
manchon ou fourrure quelconque entamés par
les vers. On s'escrime pendant une heure à
brosser le vêtement victime du frottement, et
l'on ne fait que de la besogne imparfaite, ce qui
donne de l'humeur à tout le monde.

Passez un linge mouillé sur votre brosse, elle
enlèvera poils ou duvet comme par enchante-
ment, et sans endommager l'étoffe, à laquelle
les coups répétés de la brosse ôtent son lustre.

Nouvelle maison.-Maison nationale.-
MM. MATHIEU & GAGNON viennent d'ou-
vrir, au No. 105, rue Notre-Dame, un magasin
de marchandises sèches et de nouveautés que
nous recommandons au public. On trouvera dans
cette maison tout ce que l'acheteur peut désirer,
la qualité des marchandises et le bon marché.
('es messieurs possèdent, quoique jeunes, beau-
coup d'expérience des affaires. Leur assortiment
de marchandises est des plus variés, et dénote
chez eux beaucoup de goût et d'intelligence.

Maison A. Pilon & Cie.-Cette grande maison
continuera à fondre le stock sans réserve d'ici à
quelque temps à meilleur marché que jamais.
Nous recevons tous les jours de nouvelles mar-
chandises de printemps et d'été, ce qui permet
de satisfaire toutes nos pratiques. Profitez de
cette grande vente autorisée par le syndic
nommé à la faillite de la maison A. PILON & Cie.
La maison PILON profite de cette occasion rour
remercier cordialement le public en général pour
l'encouragemenit qu'elle a reçu depuis quelque
temps. Réduction considérable des prix de nos
marchandises. Il faut écouler à tout prix notre
stock qui est encore au-delà de $60,000, pour
faire face aux engagements que la maison PILON
doit rencontrer d'ici à un mois. Nous vous in-
vitons donc tous à profiter de cette grande vente,
et en ce faisant, vous favoriserez M. A. PILON,
qui a su, par son énergie, développer la partie
Est tde Montréal et faire du bien au public en
général. A. PILON & CIE.,

647 et 649, rue Ste-Catherine, Montréal.
Par ordre du syndic officiel, C. Beausoleil.

MM. Narcisse Beaudry et frère, Bijoutiers et
Horlogers, annoncent à leurs pratiques et au
public en général qu'ils ont en magasin un assor-
timent de MONTREs en or et en argent, ainsi que
des Bijoux tant importés que de leur fabrique.
MM. Beaudry et frère font aussi la dorure et ar-
genture, ainsi que la fabrication et réparation
d'ornements d'églises. Nous croyons devoir
fai#e remarquer au public que ces deux mes-
sie rs sont tous deux ouvriers et surveillent,
chacun dans son département, l'ex cution des
ouvrages faits.
NARCIsSE BEAUDRY, EDOUARD E. BEAUDRY,

Bijoutier pratique. Horloger pratique.

Au Magasin Rouge, 581, rue Sainte-Cathe-
rime.-COMPÉTITION SANS PRÉCÉDENT DANS LE
COMMERCE DE NoUVEAUTrÉs.--Notre magasin
n'est ouvert que depuis quelques mois, et des
milliers d'acheteurs l'encombrent déjà tous les
jours. C'est vraiment plus que nous osions es-
pérer. Nous nous faisons toujours un devoir
d'être véridiques et sans exagération dans l'an-
nonce de nos marchandises, ne descendant ja-
mais à ce système vulgaire et trompeur d'an-
nonces prônant des marchandises qui n'ont au..
cune valeur appréciable. Nous savons, toute-
fois, que le public est trop intelligent pour s'en
laisser imposer par ces réclames mensongères.
Il nous suffira de dire que notre grande expé-
rience dans l'achat des stocks nous donne une
supériorité indéniable sur qui que ce soit pour
l'achat et la vente de marchandises qui ne sont
p assurpassées pour la nouveauté et le goût.
N o us vendons nos Tweeds et nos Etoffes à
Robes à une commission de 2½ pour cent seule..
ment. Nous coupons nos Draps et Tweeds
gratis, et donnons les Patrons de Robes et de
Manteaux par-dessus le marché ! La haute répu-
tation dont notre maison jouit déjà pur les
ma.rchandises de deuil n'a pss de précédent à
Montréal. Nous recevons tous les jours des
témoignages flatteurs quant à la qualité et à
la beauté des Marchandises de deuil que nous
vendons, comme toutes les Dames peuvent s'en
convaincre en nous honorant d'une visite. L.
J. PELLETIER & CIE., Propriétaires ; J. N. AR-
8ENAtJLT, Gérant,

Les annonces de naissances, mariages et décès,
sont Insérées à raison de cinquante centins.

NAISSANCE
En cette ville, le 5 du courant, la dame de H. Gingras,

écr., marchand, une fille.

-Le monde élégant a constaté avec plaisir que
M. Cédras, le chapelier bien connu, avait, pour
répondre aux sollicitations de ses nombreux
amis, ouvert un magasin au No. 628, rue Ste.-
Catherine. Les chapeaux confectionnés par
M. Cédras se sont acquis une réputation quasi-
universelle pour l'élégance et la onne qualité.
Le public acheteur est certain qu'on ne lui ven-
dra que des articles d'une qualité supérieure,
car tous les chapeaux offerts en vente sortent
de ses ateliers, No. 36, rue Lemoine. M. Cédras
a déjà obtenu plusieurs prix aux expositions, en
autres un premier prix à l'Exposition de Paris,
1878. Ses prix sont très-réduits et un escompte
libéral est fait au commerce.

AVIS SPECIAL

A tous ceux qui souffrent des erreurs et des
indiscràtions de la jeunesse, de la faiblesse ner.
veuse, de décrépitude et de perte de vitalité,
j'enverrai, gratis, une recette qui les guérira. Ce
grand remède a été découvert par un mission-
naire dans l'Amérique du Sud. Envoyez votre
adresse au-Rtv. JoszPH T. INMAN, Station D,
Ne"- York.

LE JEU DE DAMES

Adresser toutes les communications concernant ce dé-
partement; à M. J.-E. TOURANoAU, bureau de L'Opi-
'sion Publique, Montréal.

PROBLPEME No.160

Composé par M. D. Pauzé, North Brookfield, Mass.

NOIRs.
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BLANCS.
Les Blancs jouent et gagnent.

Solution duProblème No. 158

Les Blancs jouent
de

53 48
64 59
33 26
45 38
72 65
46 40
52 2 et gagnent.

Les Noirs jouent
de

41 71
2 13

32 21
44 33
71 27
27 46

Solutions justes du Problème No. 158

Montréal:-N. Chartier, J. Boyte. P. Décareau, J.-L.
Cbarier, F. T., et J.-O. T.

LES ECHECS•

MONTE*17 avril 1879.

Adresser toutes les communications atives à cette
partie du journal, àM. O. TREMPE, Nô. 698, rue Saint-
Bonaventure, Montréal.

AUX CORRESPONDANTS

Bolutions justes du problème No. 154: MM. J. W.
Shaw, S. Lafrenaie, J. Gauthier, H. Paradis, Montréal ;
A. C., Saint-Jean ; C. A. Beivin, Saint-Hyacinthe ; N.
P., Sorel; Z. Delaunais, V. R. Gagnon, Québec ; L. O.
P.. Sherbrooke.

M. J. M., Québec.-Nous publierons votre partie la
semaine prochaine. Merci.

N. P., Sorel.--Nous ne pouvons, faute d'espace, pu.
blier ce que vous demandez. Nous vous le renverrons
par la poste.

J. Gauthier, Montréal.-Nous espérons avoir bientôt
le plaisir d'annoncer la formation d'un Club d'Echecs
canadien. Déjà il a été fait quelques démarches dans
ce but.

A un amateur.-Il suffit de connattre la marche du ca-
valier, avec laquelle vous serez familiarisé en quelques
mirutes; le cavalier passe toujours d'une case blanche
sur une noire, et réciproquement, en franchissant obli-
quement l'espace d'une case. En vous procurant l'ABC
des Echecs de M. Pretti, vous trouverez toutes les expli-
cations nécessaires à l'étude de cette science.

TOURNOI INTERNATIONAL.-Le Rév. C. E. Ranken
vient de gagner une autre partie, ce qui donne le résul-
tat suivant : Angleterre, 17; Etats-Unis, 16, et 6 parties
nulles.

Les vainqueurs de la section du jour du 14e tournoi
mensuel du Café de la Régence, Paris, ont été : 1er
prix: M. de Bezkrowny ; 2e prix : M. A. Joliet. Les
vainqueurs de la section du soir ont été: 1er prix: M.
Numa Pretti,; 2e pix; M. Lepine.-Stratéie.
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PROBLÈME No. 156.

Composé par M. R. H. SEYMOUR. États-Unis.

Noirs.

Blancs.
Les Blancs jouent et font échec et mat en 3 coups.

Solution du. problème No. 154.

Blancs.

1 Dr pr C
2 D 3e FP. échec
3 T pr P, échec et mat.

(A)

2 D 4 C R
3 D pr P, échec et mat.

(B>

2 D 3s F R
3 T 3e F D, échec et mat.

Noirs.

1 R4e F(A)
2 R 3e C

I R 4e D (B)
2 P joue ou R pr T

1 R 6e D
2 Pjoue

68ème PARTIE
Jolie partie jouée récemment au Café de la Régence,

Paris, sur la nouvelle variante du

Gambit Muzio Cascio.
Blancs. Noirs.

M. BAucHER. MM. BERTRAND ET GIFFORDU

1 P4e R 1P4eR
2 P4eFR 2 PprP
3 C3e FR 3 P4eCR
4 F 4e F D 4 P'5e C R
5 Roquent. 5 P pr C
6 DprP 6 D3eFR
7 P3e D 7 C3eF)
8 F pr P 9 F4eF D1,échec
9 R ler T 9 P3e D

10 C 3eF D 10 F:le C D
Il C 5e D Il D 2e C R
12 F 3e R 12 C 4e R
13 D 2e F R 13 C 5e CR
14 D 3e C R 14 F pr F
15 C pr P, échec 15 R ler D
16 T prP 16 D pr T
17 FprD 17 RprC
18 P3e T R 18 C 7e F R, éehec
19 R2e T 19 C 3e FR
20 D 7e C R (a) 20 F 5e D
21 F 4e F D, échec déc. 21 F 2e D
22 R ler C 22 C pr P R, éch. déc.
23 R ler F 23 C 7e D, échec
24 R2eR 24 CprF
25 P pr C 25 T D ler R, échec
26 R3e D 26 TRlerC R
27 D 6e T R 27 T 6e C, échec

Les Blancs abandonnent.

(a) Il est évident qu'ils ne peuvent prendre le Fou
noir sans perdre la Dame.-Stratégie.

Prix du Marché de Détail de Montréal

Montréal, 11 avril 1878.
FARINE $ c. $ c.

Farine de blé de la campagne, par 100 lbs 0 00 à 0 00
Narine d'avoine........................ 0 00 à 0 50
Farine deblé-d'Inde..................... 0 00 à 0 50
BSarrasin-------------------...... ..- 125 à 1 50

GRAINs
Blé par minot........................... 0 80 à 0 90
Pois do .......................... 0 40 à 0 50
orge do- .-.- -.................... 0 40 à 0 50
AVoine par 40 lbs.......................0 35 à 0 40
Sarrasin par minot.....................0 40 à 0 50
Mil do ...................... 1 00 à 1 05
Lin do ....................... 1 60 à 1 80
Blé-d'Inde do. .................... 0 00 à 0 80

LÉGUMES
Pommes au baril....... ............. 1 .50à 3 00
Patates au sac......................... 0 75 à 0 90
Fèves par minoti; --------------...... 1 10 à 1 15
Oigrnons par tresse..................... 004 à 0 05

LAITERIE
Beurre frais à la livre.................. 025 à 0 30
Beurre salé do ................... 0 10 à 0 15
Fromage à la livre.................... 000 à 0 00

VOLAILLES
Dindes (vieux) au couple................2 00 à 2 25
Dindes(jeunes) do ................ 1 40 à 1 60
Oies au couple-------.................. 1 50 à 1 75
Canards au couple......................0 50 à 0 60
Poules do. ..................... 0 70 à 0 80
Poulets do..................... 0 00à 0 00

GIBIERS
Canards (sauvages) par couple.......... 0 35 à 40

do noirs parcouple0................ 40 à 0 50
Pleaviers par douzaine................. 0 00 à 0 00
Bécasses au couple.................... 0 o à 0 00
Pigeons domestiques au couple-.......... 015 à 0 20
Perdrix au couple......................I0 50 à 0 60
Tourtes à la douzaine ................... 0 00 s 0 00

VIANDES
Bout àla livre........................004 à 0 05
Lard do .................-....... 0 09 à 00 10
Mouton do........................ 0 00 à 0 10
Agneau do. ........................ 0 00 à 0 10
Lard frais par 100 livres................5 00 à 6 00
Boeut par 100livres ..................... 0 00 à 5 00
Lièvres.................................. 0 20 à 0 25

DIVERs
Sucre d'érable à la livre................0 08 à 0 10
Sirop d'érable au galon..................1 00 à 1 25
Miel à la livre......................... 0 12 0à 15
ŒEufa frais à la douzaine.................0 14 à 0 16

Haddockà la livre.....................005 à 0 08
Saindoux par livre...................... 0 08 à 0 12
Peaux à la livre ........................ 0 054 600
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